
Le jeu à la mode 
 
Salut mes gens ! Il fait froid ! Va falloir que l’on se trouve des occupations qui réchauffent. Moi, ce n’est pas 
compliqué, je te propose de faire comme d’habitude, de rigoler un bon coup tous ensemble ! Ca fait beaucoup 
de bien au moral. Ca fait monter la température de ton corps. Ca entraîne les zygomatiques et tout ça, sans 
que ça te coûte un rond ! Elle n’est pas belle la vie ? Hé, toi, j’ai dit que ça faisait monter la température de 
ton corps, mais ce n’est pas une raison pour t’imaginer des trucs ! Fait gaffe à toi, sinon, tu vas recevoir ma 
pantoufle dans la gueule… 
 
Ah, bien, oui, mes gens ! Forcément, je viens de te donner un indice colossal pour t’indiquer de quoi je vais 
parler. Tu voulais une occupation qui réchauffe, je te propose, en pus de la rigolade, une petite séance de 
sport. On n’a plus beaucoup de temps, si l’on veut monter une équipe de France pour les futurs JO ! 
Heureusement, on a un français, maintenant, capable d’expliquer ce que sont les règles. Oui, mes gens ! Mon 
DSK a failli recevoir une basket en pleine figure. Elle a été lancée par un jeune turc, pendant qu’il faisait un 
discours devant une assemblée d’étudiants, dans une université d’Istanbul ! Il n’a pas réussi à viser 
correctement, semble-t-il, car sa godasse a atterri sur la tête d’un autre ! Aïe, mais ça fait mal ! Tu 
m’excuseras mais je ne sais pas comment l’on dit en turc.  
Après George Bush, le ministre chinois, on avait eu le droit à un lancé collectif sur le ministère de la 
recherche en février. Seulement c’était sur des murs, pour exiger le retrait du décret modifiant le statut des 
universités. Une manifestation en grande pompe, donc ! On sait depuis que, après quelques autres essais, la 
protestation avait vite eu un coup de pompe, cette fois ! Mon DSK l’a donc échappé belle. Grâce à la 
maladresse de l’étudiant turc, qui voulait le prendre comme tête de turc, il n’a même pas eu besoin 
d’esquiver. Alors que l’on se souvient tous que George Bush avait dû faire un jeté de hanches pour éviter, 
d’un cheveu, un abat Bush à la babouche… 
Maintenant, il y aurait bien une autre raison, la basket aurait pu changer de direction toute seule, mais ce 
n’est pas crédible. Je ne voudrais pas être mauvaise langue, mais mon Dominique est quand même le roi pour 
prendre son pied ! Je ne vois vraiment pas comment la basket aurait fait pour ne pas être attirée comme un 
amant. Pardon, un aimant. Tu vois, dès que l’on parle de lui, je mélange. Encore une chose, imagine une 
seconde que c’était une Nike… Marie Toutoule, tu commences à t’enfoncer, tu n’auras bientôt plus pied. On 
va devoir te lancer un lacet pour que tu ne te noies pas. Ah, bin, non ; une corde ! Vraiment, ça ne va pas. 
Puis, les lacets qu’il a l’habitude de voir, mon Dominique, Nike, Nike (une paire, c’est mieux), c’est plutôt 
sur les guêpières des petites stagiaires, pas sur des baskets qui puent ! Mes gens, tu sais comment mon 
Dominique appelle son bazar ? Boule ! Parce que Istanbul… Tu ne croyais tout de même pas qu’il avait 
choisi cette ville par hasard ! J’ai honte… Mais c’est bon la honte ! 
Alors, c’est sûr, l’étudiant a été maîtrisé aussi vite. On lui a même mis une main sur la bouche pour le faire 
taire. D’autant que ce n’était pas des mots d’amour, mais plutôt : Tiens prends cette Nike de ta mère !  Tu 
nous les pompes avec ton FMI (lire Fédération des Mocassins Imputrescibles) ! Bah, il pestait sûrement aussi 
devant son manque d’entraînement. A moins qu’on lui ait marché sur le pied. Voilà ce que c’est d’avoir les 
pieds nus dans la foule ! Mon Dominique est resté imperturbable. Cause toujours, tu m’intéresses. Moi, je 
suis venu parler du FMI (tu peux lire Front Monétaire International mais aussi Filou Maniaque Invétéré). Ce 
n’est pas parce que tu mets les pieds dans le plat, que tu n’es pas d’accord avec moi, que je ne vais pas aller 
jusqu’au bout ! Il ne lui a même pas fait un pied de nez, histoire de reprendre une revanche. Il aurait même pu 
le traiter de va-nu-pieds. Il aurait eu raison, puisqu’il avait enlevé ses godasses, mais il ne l’a pas fait ! 
Toujours est-il que ce pourrait donner beaucoup d’idées dans un endroit où il y a souvent une chaude 
ambiance. Oui, mes gens, je veux parler de l’Assemblée Nationale. Imagine, toi, ce qui aurait pu se passer 
pendant qu’ils étaient en train légiférer sur cette loi Hadopi, par exemple. Bon, pas la dernière adoption qui 
était jouer à l’avance, mais quand il y a eu des centaines de motions de censure. Vlan ! Une motion envoyée 
par le PS. Re-vlan, une autre et celle-ci pue vachement ! Vlan, une de droite. Etc.. A force de vouloir 
défendre les droits d’auteur, on se serait retrouvé avec des drôles d’odeur… 
 
C’est sûr, au bout d’un certain temps, on pourrait avoir l’impression que celui qui dirige n’est plus sur le 
perchoir. Ce ressemblerait plus à un coq sur un tas de brin. Cocorico ! C’est ça la France ! En attendant, c’est 
quand même le jeu à la mode un peu partout. Alors, mes gens, qu’est-ce que tu attends pour prendre 
également ton pied en jouant. Moi, je te dis à la semelle prochaine… 
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